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E cette lettre vraiment paternelle et touchante, 
dans laquelle le Rm* Père Général notifie son 
élection à tous les enfants de saint François et 
leur déclare ses volontés, nous extrayons plu­
sieurs passages qui intéresseront et réjouiront 
tous nos lecteurs et surtout nos Tertiaires.

Frire Denys Schuler, de l’Ordre des Frères-Mineurs de Notre Sé­
raphique Père saint François, Ex-Ministre Provincial de la Province 
Sainte-Elisabeth de Thuringe, Ministre général de tout l’Ordre des 
Frères-Mineurs et humble serviteur dans le Seigneur.

A tous Us Pères, Frètes et Sueurs bien-aimés dans le Christ, sou­
mis il son obédience et semant Dieu par toute la terre Salut, Paix, 
traie union des coeurs, et entière consolation dans le Saint Esprit.

Dieu infiniment bon et puissant, agissant selon les desseins de sa 
sainte et impénétrable Providence, nous a établi, ainsi que vous le 
savez tous, Chef suprême de la grande famille séraphique, malgré 
notre faiblesse, nos supplications et nos abondantes larmes.

C’est avec effroi, c’est en tremblant que nous avons pris possession 
du gouvernement de cet Ordre ; car nous connaissions notre insuffi­
sance et notre misère aussi bien que Its graves responsabilités qui 
incombent à notre charge.

Confiant néanmoins en la divine Providence « qui atteint avec 
force d’une extrémité à l’autre (i) » — » qui choisit ce qui est faible 
selon le monde pour confondre ce qui est fort (2) » nous nous sou- 

I mettons humblement à la volonté de Dieu et c’est au nom du Sei- 
I gneur que nous prenons en main les rênes du gouvernement de l’Or­

dre Séraphique, grandement consolés et fortifiés d’ailleurs par le 
jsecours d’en-haut.

Un de nos plus vifs sujets de joie et de consolation, nous le trou-

t
ons dans les ferventes prières que vous avez faites pour nous, bien 
hués Frères, dans les vieux et les félicitations que vou^ nous avez 
tdressés, dans votre piété, dans votre zèle de la discipline régulière,

(1) Sagesse vin. —(2) I. Corinth. I. 27.


